
Correction du bac blanc 

Chaque exercice est noté sur 20 points, la notation sur 80 obtenue est ensuite ramenée à 20. 

Exercice 1 

1. (1 pt) On a 𝑢0 = 3 000. Il faut additionner 80 puis enlever 5% de cette somme 

On obtient 𝑢1 = (3 000 + 80) × 0,95 = 3 080 × 0,95 = 2 926. 

2. (1 pt) Chaque année, 80 cétacés arrivent, puis l’effectif baisse de 5%. 

On en déduit que pour tout entier naturel 𝑛, 𝑢𝑛+1 = (𝑢𝑛 + 80) × 0,95 = 0,95𝑢𝑛 + 80 × 0,95 = 0,95𝑢𝑛 + 76 

3. (1 pt) On peut entrer « = B2 * 0.95 + 76 » 

4. a. (2 pts) On le démontre par récurrence. 

Initialisation : pour 𝑛 = 0, on a bien 𝑢0 = 3 000 ≥ 1 520. 

Hérédité : Soit 𝑛 entier naturel, supposons que 𝑢𝑛 ≥ 1 520. 

Alors on a bien 0,95𝑢𝑛 ≥ 0,95 × 1 520 ⟺ 0,95𝑢𝑛 + 76 ≥ 1 444 + 76 ⟺ 𝑢𝑛+1 ≥ 1 520. 

Conclusion : pour tout entier naturel 𝑛, 𝑢𝑛 ≥ 1 520. 

b. (2 pts) On peut le faire de nouveau par récurrence, mais aussi de la façon suivante : 

Soit 𝑛 entier naturel, 𝑢𝑛+1 − 𝑢𝑛 = 0,95𝑢𝑛 + 76 − 𝑢𝑛 = 76 − 0,05𝑢𝑛 

Or 𝑢𝑛 ≥ 1 520  ⇒   −0,05𝑢𝑛 ≤ −76  ⇒   76 − 0,05𝑢𝑛 ≤ 0  ⇒   𝑢𝑛+1 − 𝑢𝑛 ≤ 0 

La suite (𝑢𝑛) est donc décroissante. 

c. (1 pt) La suite (𝑢𝑛) est décroissante et minorée par 1 520, elle est donc convergente. 

5. a. (2 pts) Soit 𝑛 entier naturel, on calcule :  

𝑣𝑛+1 = 𝑢𝑛+1 − 1 520 = 0,95𝑢𝑛 + 76 − 1 520 = 0,95𝑢𝑛 − 1 444 = 0,95(𝑢𝑛 − 1 520) = 0,95𝑣𝑛 

Ainsi, (𝑣𝑛) est une suite géométrique de raison 0,95.  

(1 pt) Son premier terme est 𝑣0 = 𝑢0 − 1 520 = 3 000 − 1 520 = 1 480. 

b. (2 pts) On en déduit que pour tout entier naturel 𝑛, 𝑣𝑛 = 1 480 × 0,95𝑛 

Or 𝑣𝑛 = 𝑢𝑛 − 1 520, donc 𝑢𝑛 = 𝑣𝑛 + 1 520 = 1 480 × 0,95𝑛 + 1 520 

c. (2 pts) On a −1 < 0,95 < 1, donc  lim
𝑛→+∞

0,95𝑛 = 0 et ainsi   lim
𝑛→+∞

𝑢𝑛 = 1 520. 

6. (2 pts) 

 

 

 

 

 

 

7. (1 pt) La réserve fermera, car la limite de la suite est inférieure à 2 000. 

(2 pts) On calcule les termes de la suite, avec l’algorithme ou un tableau de valeurs, pour trouver que l’indice du 

premier terme inférieur à 2 000 est 22. La réserve fermera donc en 2017 + 22 = 2039. 

  

𝑛 ← 0 

𝑢 ← 3 000 

𝑇𝑎𝑛𝑡 𝑞𝑢𝑒 𝑢 ≥ 2 000 

     𝑛 ← 𝑛 + 1 

     𝑢 ← 𝑢 ∗ 0.95 + 76 

𝐹𝑖𝑛 𝑑𝑒 𝑇𝑎𝑛𝑡 𝑞𝑢𝑒 

 



Exercice 2 

Partie A 

1. (2 pts) Les coordonnées du vecteur 𝐴𝐵⃗⃗⃗⃗  ⃗ sont (−2; 1; 0). En utilisant le point 𝐴, on en déduit la représentation 

paramétrique de (𝐴𝐵) : {
𝑥 = −2𝑡  
𝑦 = 1 + 𝑡 
𝑧 = −1     

 avec 𝑡 ∈ ℝ. 

2. a. (2 pts) D’après sa représentation paramétrique, la droite 𝐷 a pour vecteur directeur 𝑢⃗ (1; 1;−1). 

Or 1 × (−2) = −2 mais −1 × (−2) ≠ 0, donc 𝑢⃗  et 𝐴𝐵⃗⃗⃗⃗  ⃗ ne sont pas colinéaires.  

Ainsi, 𝐷 et (𝐴𝐵) ne sont pas parallèles. 

b. (3 pts) Soient 𝑡 et 𝑡′ deux réels. 

{
−2 + 𝑡 = −2𝑡′  
1 + 𝑡 = 1 + 𝑡′ 
−1 − 𝑡 = −1     

⇔ {
𝑡 = 2    
𝑡 = 𝑡′    
𝑡 = 0     

 

On aboutit à une contradiction, donc (𝐴𝐵) et 𝐷 ne sont pas sécantes. Elles sont donc non coplanaires. 

 

Partie B 

1. (2 pts) (𝐿𝑀) et (𝐵𝐷) sont respectivement incluses dans les plans (𝐹𝐺𝐻) et (𝐵𝐶𝐷), qui sont deux faces 

opposées d’un cube. Elles sont donc parallèles. 

2. (4 pts) Nous allons utiliser 𝐹𝐿⃗⃗ ⃗⃗ = 
2

3
 𝐹𝐸⃗⃗⃗⃗  ⃗.  

𝐹 a pour coordonnées (6; 0; 6) et 𝐸 a pour coordonnées (0; 0; 6), donc 𝐹𝐸⃗⃗⃗⃗  ⃗(−6; 0; 0) 

 

{
 
 

 
 𝑥𝐿 − 𝑥𝐹 =

2

3
× (−6)

𝑦𝐿 − 𝑦𝐹 =
2

3
× 0

𝑧𝐿 − 𝑧𝐹 =
2

3
× 0

⇔ {
𝑥𝐿 = −4 + 6
𝑦𝐿 = 0 + 0   
𝑧𝐿 = 0 + 6   

⇔ {
𝑥𝐿 = 2
𝑦𝐿 = 0
𝑧𝐿 = 6

 

On trouve bien que 𝐿 a pour coordonnées (2; 0; 6). 

3. a. (3 pts) 𝐵 a pour coordonnées (6; 0; 0) donc 𝐵𝐿⃗⃗⃗⃗  ⃗(−4; 0; 6) 

On en déduit une représentation paramétrique de la droite (𝐵𝐿) : {
𝑥 = 6 − 4𝑡
𝑦 = 0         
𝑧 = 6𝑡        

 avec 𝑡 ∈ ℝ. 

b. (4 pts) 𝑆 est le point d’intersection de (𝐵𝐿) et (𝐴𝐾). 

Or (𝐴𝐾) passe par 𝐴(0; 0; 0) et a pour vecteur directeur 𝐴𝐾⃗⃗ ⃗⃗  ⃗(0; 0; 1). 

Sa représentation paramétrique est {
𝑥 = 0
𝑦 = 0 
𝑧 = 𝑡 

 avec 𝑡 ∈ ℝ. 

Soient 𝑡 et 𝑡′ réels, on résout le système :  

{
0 = 6 − 4𝑡
0 = 0          
𝑡′ = 6𝑡        

⇔ {
𝑡 = 1,5       
         

𝑡′ = 9       
 

Ainsi, 𝑆 est le point de (𝐴𝐾) de paramètre 9, il a pour coordonnées (0; 0; 9). 

 

  



Exercice 3 

1. a. (2 pts)   lim
𝑥→+∞

𝑓(𝑥) =  lim
𝑥→+∞

𝑒𝑥

𝑥
= +∞ par croissances comparées. 

b. (2 pts)  Il s’agit de montrer que la droite d’équation 𝑥 = 0 est une asymptote verticale. 

 lim
𝑥→0

𝑒𝑥 = 1 et  lim
𝑥→0

𝑥 = 0, donc par quotient,  lim
𝑥→0

𝑒𝑥

𝑥
= +∞, ce qui montre le résultat. 

2. (2 pts)  On applique la formule de la dérivée d’un quotient : 

𝑓′(𝑥) =
𝑒𝑥𝑥 − 𝑒𝑥 × 1

𝑥2
=
𝑒𝑥(𝑥 − 1)

𝑥2
 

3. (3 pts)  Pour tout 𝑥 réel, 𝑒𝑥 est positif et 𝑥² aussi, donc le signe de 𝑓′(𝑥) est celui de (𝑥 − 1). 

On établit le tableau de variations, en remarquant que 𝑓(1) = 𝑒 : 

 
4. (3 pts)  𝑓 est continue sur ]0; +∞[ . 

Elle est strictement décroissante sur ]0; 1].   lim
𝑥→0

𝑓(𝑥) = +∞ et 𝑓(1) = 𝑒. 

Elle est strictement croissante sur [1; +∞[.  𝑓(1) = 𝑒 et  lim
𝑥→+∞

𝑓(𝑥) = +∞. 

L’équation 𝑓(𝑥) = 𝑚 a deux solutions si 𝑚 > 𝑒, une solution si 𝑚 = 𝑒 et aucune solution si 𝑚 < 𝑒. 

5. a. (3 pts)  La tangente à 𝐶𝑓 en 𝑎 est parallèle à 𝛥 si et seulement si son coefficient directeur est −1, autrement 

dit si 𝑓′(𝑎) = −1. Or : 

𝑓′(𝑎) =
𝑒𝑎(𝑎 − 1)

𝑎2
= −1 ⟺ 𝑒𝑎(𝑎 − 1) = −𝑎2 ⟺ 𝑒𝑎(𝑎 − 1)+𝑎2 = 0 

b. (3 pts)  On applique la dérivée d’un produit, pour 𝑥 strictement positif,  

𝑔′(𝑥) = 𝑒𝑥(𝑥 − 1) + 𝑒𝑥 + 2𝑥 = 𝑥𝑒𝑥 + 2𝑥 

Or 𝑥 est strictement positif, donc 𝑥𝑒𝑥 aussi, et 2𝑥 également. Donc 𝑔′(𝑥) est positif sur ]0; +∞[ et 𝑔 est 

strictement croissante sur ]0; +∞[. On a  lim
𝑥→0

𝑔(𝑥) = −1 et par produit,  lim
𝑥→+∞

𝑔(𝑥) = +∞. 

c. (2 pts)  D’après le théorème de la bijection, il existe donc un unique nombre 𝑎 tel que 𝑔(𝑥) = 0. 

Ainsi, l’équation 𝑒𝑥(𝑥 − 1) + 𝑥² = 0 a une unique solution : il existe un unique point 𝐴 en lequel la tangente à 𝐶𝑓 

est parallèle à la droite 𝛥. 

 

  



Exercice 4 

Partie A 

1. (3 pts)  Comme la courbe 𝐶𝑓 passe par le point 𝐴(0; 0,5), on en déduit que 𝑓(0) = 0,5. Ainsi : 

𝑓(0) =
𝑎

1 + 𝑒−𝑏×0
=

𝑎

1 + 1
=
𝑎

2
= 0,5 

d’où 𝑎 = 0,5 × 2 = 1. 

2. (2 pts)  On applique la formule de la dérivée du quotient : 

𝑓′(𝑥) =
−(−𝑏) × 𝑒−𝑏𝑥

(1 + 𝑒−𝑏𝑥)²
=

𝑏𝑒−𝑏𝑥

(1 + 𝑒−𝑏𝑥)²
 

3. (3 pts)  La tangente passe par 𝐵(10; 1) et par 𝐴(0; 0,5). Son coefficient directeur est donc : 

1 − 0,5

10 − 0
= 0,05 

Ainsi, 𝑓′(0) = 0,05. Donc : 

𝑓′(0) =
𝑏𝑒−𝑏×0

(1 + 𝑒−𝑏×0)²
=

𝑏

(1 + 1)²
=
𝑏

4
= 0,05 

donc 𝑏 = 0,05 × 4 = 0,2. 

Partie B 

1. (2 pts)  On calcule 𝑝(10) =
1

1+𝑒−2
≈ 0,88. 

2. a. (3 pts)  On reprend le calcul de la partie A : 

𝑝′(𝑥) =
0,2𝑒−0,2𝑥

(1 + 𝑒−0,2𝑥)²
 

𝑝′ est donc positive sur tout son ensemble de définition, ainsi 𝑝 est strictement croissante sur [0; +∞[. 

b. (2 pts)  On a  lim
𝑥→+∞

𝑒−0,2𝑥 = 0 donc  lim
𝑥→+∞

1 + 𝑒−0,2𝑥 = 1 et par quotient,  lim
𝑥→+∞

𝑝(𝑥) = 1. 

c. (2 pts)  Cela signifie qu’avec le temps, presque tous les individus finiront par s’équiper. (Plusieurs réponses 

seront acceptées). 

3. (3 pts)   

On cherche, avec un tableau de valeurs dans la calculatrice, le plus petit nombre entier 𝑛 tel que 𝑝(𝑛) > 0,95. 

On trouve que 𝑝(14) < 0,95 et 𝑝(15) > 0,95, donc le marché sera saturé pendant l’année 2000 + 14 = 2014. 

 

 

 

 

 


